
 

 

 

NOTE CONCEPTUELLE. 

Projet de lutte contre les violences à l’égards des filles et des femmes au sud-kivu. 

Contexte 

Les tendances d'agression et d'abus sexuels ne diminuent pas dans le territoire d’Uvira. Les 
femmes et les filles continuent d’être victimes de viols et des violences basées sur le genre 
(VBG) perpétrés par des individus ou des groupes d’individus dans le cadre familial, scolaire, 
communautaire ou professionnel. En 2018, plus de 35 000 cas de violences sexuelles ont été 
enregistrés sur l'ensemble de la RDC dont la majorité des cas au Sud et Nord Kivu (Ministère 
GFE). En effet, sur plus de 1022 cas de VBG enregistrés début 2020 dans le territoire d'Uvira : 
28% des cas concernaient la violence domestique : les femmes battues, humiliées, privées de la 
gestion et du contrôle financier de leur ménage … 24 % des cas étaient liés à des violences 
socio-culturelles : mariages précoces, mariages incestueux, mutilations sexuelles, croyances en 
la sorcellerie, prostitution juvénile ou forcée, etc., 17 % des cas étaient liés à la violence 
communautaire : viol, inceste, harcèlement sexuel, prostitution forcée, etc. Toutes ces formes 
des violences sont causées par une culture régressive, des comportements violents, des attitudes 
irrespectueuses à l'égard des femmes, et l’insuffisance des textes et politiques en matière 
d’intégration de la femme. Face à cette situation, les institutions de l'État améliorent de plus en 
plus les lois et les politiques pour corriger les inégalités constatées (le code de la famille, la loi 
foncière, la loi électorale, etc.) ; Les ONG et les mouvements de femmes travaillent avec 
différentes approches dans différents domaines pour prévenir et réduire la VBG et gérer ses 
conséquences. Cependant, de nombreuses lois et politiques restent non appliquées et des 
nombreuses actions ont été menées sans des stratégies de durabilité. 

Objectif du projet 

Renforcer la prévention de la violence à l’égard de la femme et de la fille au niveau 
communautaire à travers un engagement ferme des femmes et des hommes pour le changement 
de comportement, des attitudes et des normes socio-culturels à l’égard de la fille et de la femme. 

Résultats attendus 
- Les femmes et les hommes sont devenus sensibles au genre, ils s’engagent 

volontairement dans les groupes d’actions genres et prennent d’initiatives de prévention 
et de réduction des violences à l’égards des femmes et des filles dans leurs 
communautés. 

- Les leaders politiques, religieux et coutumiers locaux adhèrent aux initiatives de 
promotion du genre dans leurs milieux et prennent des mesures pour corriger les 
inégalités entre les femmes et les hommes dans leurs entités respectives. 

-  
Approches et Activités du projet 
 
Les problèmes de violence à l'égard de la fille et de la femme est un fait créé par la communauté 
et qui se transmettent de génération en génération. L'implication directe des femmes et des 
hommes dans le processus de prévention et de réduction des violences faites à l'égard de la 
femme est nécessaire pour des résultats durables. En effet, Ce projet utilisera des approches 
suivantes pour prévenir et réduire les VBG dans les zones rurales cibles : 
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(1) Sensibilisation conscientisante 

Cette approche vise à amener les femmes et les hommes à comprendre et à prendre conscience 
des violences à l’égards des femmes et des filles afin de s’engager à les prévenir et à les réduire. 
A travers cette approche les activités suivantes seront organisées : 

- Des réunions d’orientation de la communauté sur le projet ; 
- Des ateliers de réflexion sur les violences à l’égards des femmes et des filles ; 
- Des espaces de dialogue sur le VBG au sein de la communauté impliquant les leaders 

religieux, traditionnels et administratifs ; 
- Production et diffusion des Podcasting et des boites à image sur les VBG. 

 
(2) Groupe d’Action Genre (GAG) 

Cette approche consiste à regrouper les femmes et les hommes modèles par leurs 
comportements, attitudes et pratiques à l’égards des femmes et des filles dans les groupes 
d’action genre (GAG) pour constituer un taskforce local en matière de lutte contre les violences 
à l’égards des femmes et des filles. A travers cette approche, les activités ci-après seront 
organisés : 

- Renforcement des capacités des membres des GAG sur le genre, les droits des femmes, 
l’intégration du genre, les politiques en matière du genre, … ; 

- Accompagnement des initiatives des GAG de lutte contre les violences à l’égards des 
femmes et des filles ; 

- Documentation et publication périodique de la situation des violences basées sur le 
genre dans la zone d’intervention. 
 

(3) Plaidoyer et dénonciation. 

Cette approche consiste à surveiller le contexte en matière des violences basées sur le genre et 
à proposer des solutions auprès des décideurs locaux et provinciaux pour l’équilibre des genres. 
Des activités ci-après seront organisées : 

- Identification et planification des questions de plaidoyer sur le genre (ensemble avec les 
GAG) ; 

- Organisation des rencontres de plaidoyer avec les décideurs locaux et provinciaux ; 
- Suivi et documentation des changements obtenus. 

Bénéficiaires 

- 45 femmes et 45 hommes membres des GAG ; 
- 500 ménages ; 
- 550 enseignants (e)s, leaders religieux, leaders coutumiers, jeunes, femmes. 
- Et plus de 15000 personnes dont les femmes déplacées internes, réfugiées, femmes en 

milieux ruraux et femmes sans voix bénéficieront indirectement des activités du projet 
à travers les activités de GAG. 

Durée du projet 

3 ans,  

Financement recherché 

USD 100000 par an inclus les contributions salariales, de fonctionnement et les frais des 
activités du programme. 



 


